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Les hostilités 
germano-soviétiques 

SUITE DE LA PREMIÈRE PAGEj 

La destruction des casemates 
par Jes pionniers 

Un destroyer bolcheviste 
est atteint par des avions 

en mer Noire 

Un porte-avions britannique 
atteint par deux bombes 
dans le port d'Alexandrie 

Deux fronts: 
une guerre 
Dana la dousiém» et dernier oom 

imuniqué apéclal diffusé par la haut 
1 commandement allemand le 29 Juin, 
se trouva la pbraaa suivante : € Mous 
avons encore réussi au dernier mo
ment à préserver l'Europe centrale 

EN SYRIE 
Le communiqué officiel français 

Le Maréchal Pétain 
définit les bases 
de la nouvelle 

constitntion 
V I C H Y , 9 JUILLET. — f'oici le communiqué officiel tur les opéra-

SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE 
n'auraient p . s pu être prévues , ; _ , e - é r U , . i t . __., i , , Britanniques sur la cote se sont heurtés . , La c a n d e u r de notre tâche doi t 
Beaucoun d événements. n*r de« vole» . . . ._!• ,_ .** j • 4 *.. » . . . 1. n n>rr«< un de' " 

! d'une invasion dont les conséquences ; ùons en Syrie : 

Berlin, 8 Juillet. — D e s troupes 

Berlin. 8 Juillet. — U n groupe de Berlin, 8 Juillet. — U n porte-1 vert autour de cet te posit ion-clé peuples 
Stukas qui avait abattu une série -v ions britannique a été at te int et importante un tir de barrage très protection des intérêts vltsux de 

— - - ' - - - les appareilsI l'Europe. Néanmoins aucun d'eux n a 
leur m i s - ' montré aussi bien la solidarité euro 

» u r . T l t d d V « r e n " . U o n ? t o d ^ n é ° l r . l » «• réatatlnce opiniâtre de nos troupes, tandis , « e la progreasion d e ' n o u s d o n n . r J ^ ^ 
- ^ l e / v e r A u n . entente Sour il co lo n n e , motor i sée . adverse , venant de l'Irak a été t r e . ralenUe par « , l e s difficultés qu'elle fait naître. 

- u e s """PT' d'appareils soviétiques au large de u n £ « ; _ flottant détruit, au cours dense. Malgré cela, les 
o n t d o n n e a e l a ctM pounume, vient de rempor-1 d'une nouvelle attaque exécutée le! a l lemands ont accompli 

l S 5 a u ? , i , ~ i s t a h n e t e r " " n o u v e a " succès. Pendant un e Juillet, contre le port d'AJexan- sion. r.n u « » u > u«=_» ~ >""~" ; c o n t r e 1 union soviétiqu. 
tes de la r ^ - J L . ul v k ) l e n t combat aérien, un appareil drie. par des formations d'avions:nalent, par temps clair, le c a n a l j u n e n i t o n profond,. e e 
» i c n de» m e u i o a » - a ] l e m a n d a attaqué un destroyer;de combat al lemands. (et la région désertique environnant 

a l lemandes du génie 
nouveau l'assaut à toute une série 
de casema 
construites se lcn des méthodes 
tra-modernes. Les imposantes mas 
ses de béton armé a v a l e n t _ * ^ £ s u r l a c6te L'équipage n'avait pas I malgré la violente riposte de la dé 

l'a q u e l - | e n o o r * ' " " " ' ~" * " "*™ '"""" " ' ' ' " " ' "*" " * " * 
eûtes les déjà '« 

\ vue de navires 

repousser, par leurs canons de 25 parties 

l'action de nos forces aériennes. Le salut de la patrie é tant la s u -
L attaque britannique qui s'est déclenchée sur noa pos i t ion , de t préme loi. c'est sur elle que se fond* 

d'artillerie et avec l'aide de la flotte, a été une des plus violentes l a légitimité de la révolution n a -
dessous d e u x se déssi- P * e n n e ?"' l'ouverture des hostilités, q u , a | e n t i i t m e n é e s par l'adversaire depuis le début de» hostilités, uonale et de la constitution. 

avalent été si 0«^ voulait ^ ^ r _ ^ , _ O b J e c t i f | 

bien c_mouflées qu'on n e 

Le D.N.B. apprend à ce sujet que { le petit et le grand lac salé. 
Se lançant à travers le feu con

centré de la défense antiaérienne, 
les avions a l lemands ont arrosé les 

1 »~ - j . 1 encore pris ses posit ions de tir que fense antiaérienne, les avions a l le-
e n ( U * * n ^ î * J T r ~ " " Tcutes l e s 1 "*!» les bombes é c l a U i e n t sur l e l m a n d s ont placé des coupa directs 
ques métrés d e a ï s . y u e d f n t v t i e & de guerre bolcheviste. Dec I sur le porte-avions britannique, qui objectifs désignés de bombes de ca -
tenutlves Of^occup ^ ^ rfe „ . p â r t l e s e n t i e r e s d u bateau étalent était ancré dans le port. U n e bombe l i b r e s lourd et moyen qui. toutes. 

de c r " h r e lourd a éventré la coque ; touchèrent leur but. Tous les avions 
une autre est tombée à ras de la de combat sont rentrés indemnes à 1 certains peuples prennent part au 
proue. Le porte-avions a donné , i e u r base. ' combat, sous le commandement aile 
immédiatement de la bande. 

mm. a tir rapide, les assai l lants al-1 projetées e n l'air, 
lamands échouèrent. 

Pendant qu'une partie des p ion- i T r o i s C e n t S o i x a n t e 
nlers tenaient le» abris sous le *— 
d e leur armes d assaut, d autres 
taehements . évi tant la l igne de 
ds canons, rampèrent Jusqu'aux 
aemates qui furent déblayées par 

c e fait 
une raison profonde: c'est la recon
naissance d'une menace à l'égard de 
l'Europe, une réaction élémentaire 
contre lés faits découvert* par le 
commandement du Reich et démon
trés pleinement, peu après, par les 
événements militaires. 

Le danger commun a créé un front 
unique. Celui-ci ne se manifeste pas 
partout de la même manière. Car s! 

Elle a été exécutée par l'infanterie australienne, couverte par la c a v a - , > Le peuple, il faut , q u l l m'en-
lerie anglaise. Ce* forces, qui ont subi des pertes énormes causées par tende aujourd'hui, si Je lui dis que 
le" feu de notre artillerie et celui de nos armes automatiques, avalent demain la France renaîtra. 
néanmoins réussi e n fin de Journée du 6, à pousser quelques é léments » Le meilleur régime c'est le r é -
sur certains points à l'Intérieur de nos positions. Dans l'après-midi g lme qui correspondra aux e x i -
d e lundi et dans la nuit, nos contre-attaques ont réussi à repousser «ences précises et concrètes de l a 
ces é léments . 

Dans les autres secteurs, situation inchangée. 

vie nationale. 
Le peuple français porte s o n 

Le 7 Juilet. notre aviation a appuyé par son action la résistance * * * * lu i -même. Cet avenir, U 

de no* troupes à Damour. 

jtres manifestent seule 
ressortissants russes ^ vastes incendies ont été aiiu- I 0_t H'Haïfa « été attaqué 
t définitivement internés mes dans des dépôts, ia gare de •* v _ ,_ - _ n.tlt M touohé Toug ^ 

Vichy, 8 juillet — L'examen des marchandises d Alexandrie et e n Berlin. 8 Juillet. — Dans la nuit £ u n j o n v o l t l e g n o u T e a u x signes 

ment leur sympathie Cependant on 
peut dire qu'il n'y a pas un seul 

eTS des ressortissants 
!e^r__T exniœiv'es"lancées par les récemment Internés, se poursuit. -
charges explosives i»™. • » - ^ ^ ^ a o i x a n t e d ' entre e u x ont c e n t r é s à leur base. meurtrière^. 

Les opérations 
sur le front finlandais 

été définitivement internés ou s * v | 
prisonnès : 81 se sont vus assigner 

,une résidence forcée. Les dossiers 

be 
feu. 

touché un navire qui a pris 

russes plusieurs endroits de la ville. du 7 au 8 Juillet, le port de guerre indicateurs d'une proche union euro-
Tous les avions al lemands sont e t de ravitai l lement d'Haïfa a é té péenne. 81 on voulait exprimer les 

attaqué avec grand succès par les faits avec les formules du droit lnter-
avions de combat al lemands. Les national d'une époque morte, on 

L e r a i d SUr S u e Z u n k s e t les raffineries de pétrole pourrait dire qu'en ce qui concerne 
" . ; . . , „H™—,»-..<»_« la guerre contre la R u s s e soviétique 

Berlin. 8 Juillet - Ainsi qu'il 1 ont été fortement endommagés . ^ ^ c r p U o n Q e neutralité a disparu 
de 258 autre* sont encore a l e x a - a a e J a été annonce, une formation , Plusieurs Incendies se sont d** 1 "! s u r l e cont inent tout entier. Tous lès 

! ment. On souligne, dans les mil ieux d'avions de combat a l lemands a rés dans les entrepots, les bât i - p , u p l p s européen» savent que dans 
Helsinki. 8 juillet. — D a n s la c o m p é t e n t s , que ceux d'entré les attaqué, dans la nuit de samedi à m e n t i administratifs du port et les „ t t t g u e r r e ^ JOue leur propre des

région de Hanko. l'artillerie n n l a n - ressortissants russes qui ont é té U- ,d imanche , la ville et le canal dé instal lations ferroviaires- U n e bom - -
daise » pilonne les positions enne- .berés ne présentent aucun < » * n 8 e r | S u e z . . . . . 1 
mies . P " « !» sécurité du pays. 1 ^ D . c . A . britannique avait ou 

L'activité de l'adversaire est re- . 

utivement faible . Les avoirs soviétiques i = 
Dana le secteur compris entre g o n t M o q u é s a u M a r o c 

le golfe de Finlande e t la vallée ae Tinffr 8 jmilH _ o n annonce 
Vuoksen. la Journée a é té calme. d f R a b a t q u . ^ ^ ^g a v o i r s soviétl-

Dans la région d'Enso. ou les ^ < n t e r r i t o i r e d u Maroc f ran-
torces soviétiques avaient tenté ' ç a i s nM f { é bi<-qués par application 
précédemment de traverser la fron- d e j . a r r . t é gouvernemental f r a n -
tière. mais sans y parvenir, on ne ç a u 

aignale. depuis plusieurs jours, que 

no* troupes a Damour. !"* le découvrira que par l a p p l i c a -
Dans la nuit du 7 au 8 juillet l'aviation britannique a exécuté trois I o n réfléchie qu il mettra à retrou-

nouveaux raids sur Beyrouth, lançant des bombes incendiaires et ^ r le sens de sa grandeur et celui 
-xplocives. Alep a aussi été bombardée. Dans ces ville* des immeubles ae * m i s s l 0 n impériale. > 
ont été endommagés et U y a eu quelques victimes parmi la popula- ' ' 

Il y a aujourd'hui un mois que nos forces résistent, avec une L U U U Le 11 Ll u l l l 1 l u l u H u U t 
bravoure admirable, à l'injustifiable agression britannique, défendant 
le terrain pied à pied et ne le cédant que devant l'écrasante supé
riorité de l'adversaire, pour reprendre aussitôt la lutte. Dans l'héroï
que résistance de nos troupes, qui, dans les conditions les p l u . diffi
ciles, consentent chaque jour à de sanglants sacrifices pour la défense 
de l'Empire, le commandement britannique a pu trouver la preuve 
que ses conseiller* gaullistes l'avaient, une fois de plus, trompé. 

La Maison de la Légion d'honneur 

est rentrée au château rJ'Ecouen 

tinée et qu'un nouveau chapitre _ 
commence dans l'histoire européenne., SUITE D E LA PREMIERE PAGE attaque-c jntre la ville de Beyrouth 

les Etats-Unis ont fait 
un « pas important > 

vers la perre, 
Cette constatation ne se rapporté 

pas seulement 4 la lutte commune 
contre la Russie soviétique, car la Alep et Beyrouth 
guerre de l'Est n'est qu'un épisode 
de la guerre générale. Il eàt imp^ssi-

I ble de faire la guerre à la Russie et 
de aé désintéresser de in guerre con
tre l'Angleterre II existe deux fronts, 
mais il n'y a qu'une guerre. Certains 

qui. à' l'heure actuelle, est presque 
complètement évacuée. 

Au cours de ce raid, les bombes 

estime-t-on au JAPON 

Changhaï , 8 juillet. — Répondant 
ont été bombardées anglaises ont détruit la cathédrale à j a question posée par des corres-

Sa im-Miche l . un des monuments pondants de journaux américains 
8 Juillet. — Au ccurs de l e s p l u s caractéristiques et les plus relative au point de vue adopté par 

précieux de la capitale libanaise. ' -

Vichy, 8 Juillet. — Au ccurs de 
la nui t dernière, l'aviation bri tan
nique a bombardé Alep. On déplore 

des duels d a r t i l l e n e et de:, bom- « La. l u t t e COHtre l e h o l c h e -
bardements aériens. 

Au nord-ouest de Lahdenpohja 
n o s troupes, at taquant par surprise, 
o n t progressé de dix kilomètres. 
Malgré les contre-attaques de l 'en
nemi , elles ont réussi à consolider 

visme décidera du sort de 
l'Europe », déclare AÏ.Mar-
cel Déat 

Paris. 8 Juillet. — Au cours d'une 
manifestat ion organisée jeurs nouvelles r a t i o n . Les rou , £ " £ £ ™M M a r c e . Déat . chef 

pe* soviétiques « « t « ^ ^ ' J , d u Rassemblement populaire, a dé 
combats. «>« .^^^'^iclaré. clans un discours, qua la 
e n hommes et en maté iej. U n M v „ t r e s t e r m l e c a r t 
grand nombre de de la lutte contre le bolchevisme. 
chars blindés ont été capturés. 

Dans les autres secteurs du sud- qui décidera non seulement du sort 
est . plusieurs positions situées a u ' d e l'Allemagne mais aussi de celui 
de là de la frontière ont été occu- de l'Europe et, partant, de la 
pées. Des faibles réactions d e l 'en- j France 
nemi ont été annihi lées sans peine. . • . . . . , . 

é La mission militaire sovie A l e s t nos troupes ont pénétré 
e n certains endroits à dix ki lome- | 
très en territoire ennemi. 

Notre aviation a poursuivi ses 
vols de reconnaissance et de bom- , 
bardement 

tique a été accueillie à 
Londres au chant de 

1 l'« Internationale » 
Amsterdam. 8 Juillet. — Radio-1 

ILondres annonce qu'une mission 
D e s S t u k a s b o m b a r d e n t i militaire soviétique est arrivée e n 

1 - - ' — m a r i a i Grande-Bretagne 
l e s p o r t s d e I O C e a n U W C i a i , L A g e n c e R e m e r rapporte une 

a i n s i a u e l a v o i e f e r r é e .1 scène q u e l l e qrualifle d « lnteressan-
« . 1 , I » - i r , r , r» ,1P t e » e t qui s est déroulée lundi soir 

Mourmansk-Lemnp;raae fc rarrrvee de ia mission soviétique 
J3erlin 8 Juillet. — Dimanche , dans une gare londonienne. U n e 

dernier, des bombardiers Stukas ont foule énorme, dans laquelle on r e -
îurvolé les toundras de la région d e , marquait beaucoup de f e m m e s et 
l'océan Glacial Arctique et b o m - , d'enfants, s'était assemblée devant 
bardé dès ports soviétiques. Des e n - | l a g a r e . Elle e n t o n n a l'« I n t e m a t i o -
trepôts de bois, des instal lat ions | n a l e , a r jurivée d u train, 
industrielles et des chant iers a ins i ! L -»gence rapporte ensuite que 
que des cales sèches, où se trou- , l 'ambassadeur des Soviets, le v ice-
valent en réparation des paquebots. , a t n l r a l phlUpps. le l i eu tenant -gé -

péuples reconnaissent peut-être plus Quatre morts. 
facilement le front derrière lequel lai Beyrouth a aussi subi un raid qui i e s projectiles 
Russie soviétique essaie de provoquer^ f a i t un blessé. Quatre immeubles 
la révolution mondiale, mais il n e ] o n t e t e d € t r u i t s et vingt-trois a u -
faut pas oublier que l'Angleterre, elle 
aussi, suit une politique contraire 
aux lntérèta de l'Europe On l'a sou
vent négligé parce que. durant trois 
siècles. l'Angleterre ne s'est p u trou
vée sur les bords du Continent mais 
l'a traversé en p l e f milieu. Néan
moins, le danger existe toujours. Elle 
a pu maintenir ses positions parce 

très endommagés . 

Le général Dent* repouête 

une nouvelle 

proposition cTarmiêtice 

Beyrouth. 8 Juillet. — Le haut 
que la politique anglaise ."'toujours commandement britannique dans 
réussi à couper le continent en deux ! le Proche-Orient a lait , ae n o u -
à dresser les peuples les uns cont 
les autres, sans considération aucune 
de leurs Intérêts vitaux eomm 
cet effet, elle n'a pas seulement eu 
recours à la guerre de coalition con 

île Japon e t motivé par le débarque-
Le cimetière qui entoure la c a - '• ment de troupes américaines e n LS-

thédrale a été lui aussi at te int par lande, le l ieutenant-colonel Alt iya-
' - - — ' """ ma, porte-parole de l'armée Japo

naise, a répondu que les Etats -Unis 
avaient, en agissant de la. sorte, f a i t 
un pas important sur le c h e m i n qui 
les conduira à l a guerre-

Répondant a la question de savoir 
si le Japon a l'intention d'effectuer 
un débarquement aux Indes Néer-

CE QUE PENSENT 
LES BRITANNIQUES 

d u Français dissidents 
• . i - r un ucuarquement aux i n œ s « e e r 

q u i C o m b a t t a n t a I t u r s c ê t S S landaises le porte-parole s e s t con 

D e la Radiodiffusion française : 

Dans le message qu'au nom du 

tenté de déclarer que le débar
quement d'unités américaines e n 
Islande avait causé au Japon u n e 

des propositions d'armistice .maréchal, l'amiral Darian adressait impression pareille à celle que p r e 
aes prupuai , . „ „ „ * . , . „ „ . , . - _ . - . . „,„ „„ moquerait éventuel lement aux Etate -e . „ „é„*r a l n e n t z haut-commissa ire aux jeunes Français égare, qui. en voguerait éventuel lement aux E t a t s -

A . a u général Dentz. haut < £ " £ - " le_ S y r i „ J
 w b a t t e n t

v
c o n , ^ l e u r s

4 , r e r e 6 Unis un débarquement de troupes 

"""* "" u est une phrase qu'il faut retenir, japonaises aux Indes Néerlandalaes. 
J oprouve, a dit l'amiral, pour c«s Interrogé sur les motifs du m é -

de France en Syrie. Ces proposi 
_ _ ^ . ,._ „ . . . « -» t iens d'armistice ont é té repoussées _ _ _ _ _ ^ . w _ ^ , . 
tre toute puissance européenne dont par le général Dentz . une nouvelle g a r c < , n s q U on a trompés et qui sont contentement japonais au sujet d u 
la force commençait à se manifester.! fois. partis m dissidence, plus de pitié débarquement d'armes américaines 
elle a aussi employé tout un cata- p^T contre, le haut-commissa ire que d amertume ». Il est per'nus de destinées aux {Soviets à Vladlvos-

le de formules politiques où l'on f ^ a l s e n 6 v r i e a lance un ordre penser que ceux qui sont partis en ^ répondu dit coté Japonais 
valt trouver les termes de « mar- ** - . _ . . . „,. , PVa.Tirai<; dissidence l'ont fait souvent pour des . .. -~ , . - _ _ _ " T T . de mobilisation pour les Français pou 

ché libre » et de 
tits peuplés _ ^ _ _._ 
cachait tout simplement les intérêt* Français âgés de 19 à 45 a n s sont 
angla" ,a t te ints par cet ordre 

Durant presque trois siècles, le 
continent a été la proie de ces mé-1 
triodes. Le jeu anglais n'a été mis S: 
Jour que durant cette guerre 

Cependant, les expériences faites 
par lés Polonais, les Norvégiens les1 

Hollandais, les Belges, les Français 

-que. par ce fait, le Japon avait é t é 
protection de pe- u c » » » • • " " ' ' , ~ - . - - -• •_ motifs qui ne manquaient pas de no- ••--' «-—• — • • -— - ~ 

mais qui en réalité de la Syrie et du Levant. Tous les W e 5 3 ( , C c ] a _ n o u & r a v a n s r f p e t e b l e n placé dans une situation difficile. 
souvent, c était de Jeunes Français H a été ajouté que, par le débar-
qui pensaient qu'Us n avaient pasiquement de matériel de guerre a m é -
fait tout ce que le devoir leur c o m - ' n c a i n à Vladivostock, l E x t r é m e -
mandait, que l'honneur militaire Orient serait probablement en tra l -Deux chefg arabes 

lancent un appel 

à la lutte contre les Anglais 

exigeait qu'Us combattent encore ^ d a n s la guerre 
contre les ennemis de la veille. Nous 
n'avons Jamais confondu les motirs 
honorables qui ont conduit ce* Jei.-

Beyrouth. 8 juillet. — Le héros nés hommes à la dissidence, avec 

Une déclaration du sénateur 
Wheeler 

New-York. 8 Juillet. — Le aéna-
les Serbes et les Orées, n'ont pas "^"'tïnten *>wzi Bev Kaoukdji et ceux qui ont poussé leurs chefs. . " T . . * " J"tlT", 
suffi. L'heure est venue maintenant ' ̂ " " . ^ , „ t ' „ p . * Aderraia ambitieux. orguVilléux ou intéressés. ^ r démocrate Wheeler. qui avai t 
où beaucoup de gens aveugles ont son l ieutenant «rm mmw « • • • « — N o u g d e T o n s , c o m m e a dit i amiral déjà fait prévoir. Jeudi dernier. 

Les jeunes pensionnaire* à leur toiletté. 
nées de la révolution moi 

I ohevlste a ouvert les yeux 

o n t été gravement touchés. néral Pownall e t le vice-amiral de 
Poursuivant leur vol. le» av ions ,"~ 

de combat al lemands ont placé e n - l * " Bottnmbey o n t souhaité la 
core de nombreux coups directs sur * , e n v e " u e à ^ ™}**xaa ^ I f ^ 8 1 ? 
)ca voies ferrées de l a l igne impor- ; Celle-ci est présidée par le général-
t a n t e qui relie Mourmansk à Le- m » J ° r Q°"kov , chef d'état-malor 

il adjoint de l'armée soviéti-tante qui 
Ulnarade. 

De» avion» de reconnaissance 

général adjoint de 
a i . que. Font également parité de cette 

le contre-amiral Kar la -

La perre 
germano- britannique 
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

lemands ont observé que > V * * £ ! ^ " ^ l ' é u t - m a j o r général de 1 * , . 

, u r cette ligne longue de 2 000 kilo m i n M a l n a i q u e d e s o ^ g u é a deaimise, u n convoi britannique 

^ S o a r a ^ * p a r ^ b U b a r d e " . Ibureaux « « h n l q u e s . de l 'av ia t ion |er^ommagé - « ^ • • • • . «f? 

me^ts ' S e s de l'aviation ai le- ' soviét ique _ _ 

î o n n o l r s ' ^ v » ^ r o m p u * T A Ô i e " s L ' a m b a s s a d e u r d e r U . R . S . S . ^ i n - ^ r ^ s e f f e t s ^ b o m b a r d e 

e n plusieurs endroits. à L o n d r e s 

Vingt-deux appareils 
vietiques sont détrui 
sur le front roumain 

Vingt mille soldats 

britanniques 

ont débarqué 

à Bassorah 

É C H O * 

„ écho dans toute la presse sy - formelle qu'ils leur 
i. —__~i„ i . ontiérement "é jamais combattre contre d auUfs |r lenne qui 1 a reproduit ent ièrement F r a ^ ç a l s Q u e l ) e s d o i v o n t f m a u J o u r _ 

E n outre, des av ions d e combat 
ont attaqué, d a n s l a nuit de lundi 

mardi, à l 'embouchure de l a Ta-
ils ont 

deux navi -

res" jaugeant c ^ J ' ™ * " f £ vingt mille soldats britanniques o n t 
Les deux bateaux furent t o u c h e s d e ^ ^ ^ ^ a B a s s o r a n 

w - Cette nouvelle a provoqué une 
m e n t n'ont pu être observes. 

où beaucoup de gens aveugles ^..^ , t i-.uu= u^.un». 
compris. Le aang-frold avec lequel ! v iennent de lancer un appei a mu» , p r o u v e r p „ u r c u x d p l a p l t l F B Ur-d'occupation de l'Islande, a déclaré 
l'Angleterre s'est montrée disposée à (les Arabes libres, les exhortant a t o u t p a r c c q W c e e J ( . u n e s Français hier qu'avant peu les Etats -Unis 
livrer le continent aux forcés d é c h a l - l o o n t i m i < r i a lutte contre les An- ont été indignement trompes, parce tenteront d occuper aussi Dakar les 

diale bol- g l a J S d e t a . p p e l a , d'ailleurs, trouvé y a , tma, m**ont ^ ^ j ^ i ^ ' 1 ^ lies Açores et les lies du Cap-Vext. 

Il faut aanver l'Angleterre 

et co mmen té très favorablement. ; ^ û 7 . T n Smé^ leTpensé^s'èt"rrs"rél , d * , ' é C T ? n i e • S n t • , . 
Fewzi et Arif ont invite tous les flexions ameres de ces Français qui • • • " " journal de Washington 

Arabes sans distinction à observer <*> battent contre d'autres Français Washington, 8 juillet. — Le 
u n e at t i tude t o u t ' à fait hostile a, qui n'ont Jamais eu en face d'eux « Washington Post » écrit que, 

P , u . de b a . dècbir*. malgré la - égard d es Angla is e t de ^ p ^ - u n j a i e m ^ o „ ^ n l u l i ^ . ,u> d a p r è s l'opinion recueillie dans les 
m a r c h A - ï x i f M Ç ? F r ? dolînÉ Itov" U<i^ a l e S c o m b a t t r e tt W " ' P f l X 'qu'on les t?»lte comme des merce- m U l e u x n a V a l s - l J n e x B t e « « u e U e -dF.LiZABETH A R T I E > donné i appa _ ___ ,___ ^ m / w . n , T V M t b i e s en w soldats indous et ment aucune chance c e taincre 

tousse en avant l 'Allemagne par la mise en ligne 
pertes de -vjes an- de forces navales américaines, 

s autorites bntann. - j ^ flotte américaine, ou tout au 
tous les moyens, ont 

Téhéran. 8 juillet. — Au cours 
de la semaine dernière, près de 

dELIZABETH ABI.BX donn.^ , agx - - - - ^ ^ ^ ^ m o y f n s posufeles en 

"t îon sèche rapidement, ne tache pas y^ç d e recouvrer leur indepenoance goudanau qu on 
les robes résiste à l'eau. 33 fr.. plus ^ d e n e t t o w r leur pays des Juifs, pour eparrner d 
2 fr. le flacon. *__ 1 ] g < j n t d e m a n d e l a proclamation de glaises Car les 

U â l A i n r C I I C T U A D T F U B U " r e S a m t e J 0 " ' T™ T ^ * ^^V™™»™™ pour ne pa . 
N O U V E L L E I H A R I t i l e s Juifs du monde entier qui c o n - ^ ] ç r a c o l a e p d e M f ^ ^ Vr£ 

| vo i lent les terres de 1 Is lam et de c a i s , c s t r a i w n t a V cc un mépris 
lia chrétienté. qu'ils ne songent pas a dissimuler. 

. Un fonctionnaire, de • retour cie la rme américaine était disponible 
Vattaque d'un navire français ro te d Ivoire, a séjourne à.Freetpwn. c e t appoint serait insuffisant aam 

' dans les eaux territoriales Z Z - 2 ^ J L J T Z ^ ' ~ £ ? . "ne supériorité aenenr.e au -deasu . 

DE L'ENSEIGNEMENT 
AGRICOLE 

Vichy, 8 Juillet. — La nouvelle 

moins une grande partie de cette 
cierniere, est obligée de se confiner 
dans le Pacifique. 

D'ailleurs même, si toute la m a -

t la D C A ont v i v e inquiétude en Iran, e n raison 

rencontre le général Sikorski'.^T^oes ****** f^^eV^^Ue ^\^^là}T±st^SmtI Ankara. . 
Amsterdam. 8 juillet. - La radio i britanniques qui. la nuit dernière ^ ^ 

i a annoncé que le premier,survolèrent le territoire du Reicn. 
c o t a i t diplomatique depuis 19381 U n e petite escadrille britannique. L e , c o a m u n £ a t . o u » w n t c o u p é e . 

: avait été établi lundi entre 1TJJI. | composée de quelques «vlons de e n t r e Yb»k «t 1 Iran 

est le point de départ d une ma
nière de formation essentiel le pour 
l'avenir des c a m p a g n e s françaises. 
Deux Innovations la caractérisent :• 
d'abord, pour la distribution *" 

Berl in. 8 juillet. — Lors d'une s s e , l e t gouvernement polonais combat quadrimoteurs qui. P r o t é « " Bagdad. 8 Juillet. — Les commu- f .* 1 ?-! ' J ^ t agricole, une coUa 
tentat ive d attaque d'une position imigré , , a loocas ion de l 'entrevueipar des chasseurs, tentait , aux P ™ " l o c a t i o n s 0 n t été coupées entre 
d a r t i l l e n e a l lemande sur le front d e M M a i s H y , ambassadeur de mieres heures du 8 juillet, de tra- r i r a k e t 1 I r a n M é m e les person-

boration entre le ministre de l'Agri-
celui de l'éducation 

»ud-est. l es chasseurs aUemands m - R ' s s . a Loridres. avec le g ê n é - verser la Manche, fut attaquée près ^ p ^ ^ a n t un vlaa Iranien ne ^ ' J " . * , . E n £ U i t e l'obligation, pour 
o n t descendu vingt des vingt-deux r a J S l k 0 - s K i . jde Calais par des chasseurs a u e - p ^ e n t traverser la frontière. ' n a " • — — 
a p p a r e i l sovieuques. avant qu ils j ^ s p e a K e r n a cependant donné mands * 
a i ent pu lâcher leurs bombes. Les a u c u n e p r e e m o n sur la nature de, Au cours d'un bref, combat aérien. 
deux machines, qui avaient été ^ ^ d e o o n u c t , . i U n des grands avions de combat et 

= raiq appareils oé~ chasae b r i u n n i -

jeunes ruraux de moins de n 
ans. de fréquenter le* cours sco-

dents gaul.istes. Ces malheu- _ , , . . , 
turaucs rru* s o n t ^ t o u r c s de ta réprobat.or. d e «* c o t * Atlantique du c o m m e n t 

" des B r i t a n n i q u e s ^ des n.dicencs de européen 
Juillet — On précise u colonie Ce fonctionnaire, dcinan- . , . ... 

dans les mUieux compétents a pro- dant à son gardien anglais qui U B • T | 0 » patrouilleur 
~ « ne l'attaoue d'avions britarinl- étaient ces hommes qui passaient en u e*t pas rentre 
S n « contre le navire français ' r o u P * <*™™ '"'• " f ' 1 » ' : » ' » " ' Washington. 8 Juillet. - Le m i -ques conire re »•« . . . ' . . _ 1-ranaçis. s entendit répondre : < Des , , , 
« balnt-Didier » que celui-ci ne K r a n ç l u s s c i n , l l d , t refondre: . De» n b l e r e a e •» marine fait savoir 
battait pas pavillon turc mais fran- n o m m e . s a notre solde ! > qu u:i avion de la patrouille côtière 
cals. Il n'était pas armé e t avait à Kt ce fonctionnaire nous dit du nord-est de lAt lant ique est 
bord 280 personnes dont 205 soi- 1 atroce impression qu'il a ressentie manquant depuis le 3 juillet. L'ap-
rtat* 34 sous-Officiers. 25 officiers fn vovant de* compatriotes, des riorn- _ a r e J 1 a v a l t u n équipage de sept 
" * * " v i n n t t m » Fnvi- m r 5 d e notre pavs. traités ainsi en » , . _ _ . . 

16 membres de 1 équipage. t n \ i - . . ; , „ • t i _ » _,., , „ hommes. 
ron 260 personnes ont pu être sau- p 

deux 
contraintes de faire demi-tour, re 
Tinrent, en décrivant de grands 
cercles, sur les l ignes avancées a i le- I . p c \r\rf l a ï c f l i c p r i t 
m a n d e s Comme de toutes parts l w C a * * " S « U S U I M : , « ' f « 
leur attaque échouait, ils prirent 
comme but une ambulance a l le
m a n d e Les tentes et les véhicules "*~ • " 

lourdes 
portaient de grands s ignes dist inc- , ttAe ] a 
tlf» de la Croix-Rouge ; • 

ques ont été abattus . 

L tout Anglais, le bon 
dire que les pertes des Russes 
de» attaqués allemande* ont 

:ar l'armée allemande dos 
eilleure machine de guepre tus au 
t préférable aussi que *~ J 

las aviateurs bolchevtstes. volant peuple britannique 
très bas. lancèrent leurs bombes. Que mot du communiqué allemand m a n d 
Calles-ci tombèrent a proximité d e ' " u * « « « o r n e r croyance , u x nou- , 

|vell«* que dea prophète» anglais pu-

Berlin. 8 Juillet. — Pendant la 
, journée du 7 Juillet, douze avions 

^ . b r i t a n n i q u e s en tout ont é t é aba t -

n e a n m o m s 

DEUX ANS DE PRISON 
A UN JUIF 

pour paroles injurieuses 
à l'adresse du Maréchal 

i laires. soit agricoles, soit ménagers . | v ée s .ma i s 

de notre pays, traités ainsi en 
as par cirux-là mêmes qui les 

utilisent. « Il faut, «joute ce fonc- M. Wellei a reçu 

suivant les sexes. 
Ces cours du premier degré per

mettront aux Jeunes gens de c o m 
pléter l'expérience acquise à la mai
son. Les Instituteurs seront eux-
mêmas astreints à faire un stage 

l 'ambulance 

. _ _ . de l lus"du territoire occupé. p , i ° ^ l ' é a n ^ v i e n t ^ v e T ï « Ï E ^ " d e u x a \Ioi* , m o i s 

m. au»., H U ^ le près de l a côte de la Manche . H ans de pn«on une peine prononcée l e « e «STicole. L ense ignement du 
croie plutôt ena-'n'y a p a s eu de pertes du côté a i le- contre un juif pour paroles m j u n e u - deuxième degré représente une 

a n f . se* à l'adresse du chef de l'Etat. | hausse sensible dans le niveau des 
Comme, d'autre part, aux p r e m l è - = = ' '«t""'*- • comportera, mais à titre 

res heures de la m é m e Journée, anglaise a perdu v ingt -sept appa- toultatif, des écolfcs saisonnières 
—. . „ . _ J l v L ! d'hiver, comme au Danemark et en 

quatre d entre elle., sont u o n n a l r r q u , le<> j ^ n e s gens d e n o s l ' a m b l t u d e n r 4« l'V R . S S 
décédées depuis. écoles, de nos collèges et de nos 

L'attaque S'est efleçtu»e au large camps de Jeunesse sachent bien que Washington, « juuiet. — M. OU-
du Do-t d'Adàlie ou le na ire se leurs camarades de Freetown souf- mansky. ambassadeur des Soviets . 
réfugia les avions britanniques se '""nt non seulement du climat très a e u une conversation avec M. 

s dur m>i« de l ' i n m i u morale. S u m n e r Welies. sous - secrétaire 
d'Etat. 

Sans préciser le but de cette c o n 
férence. M. Oumansky a déclaré : 
« On est arrive à des propositions 
concrètes et pratiquas. > 

blient, k propos d'une soi-disant > re» ucu i t» u.. . -
3omme lès bombardiers soviétl-1 légère victoire des Ruaaes soviéti-i quinze appareils britanniques o n t relis, e n un seul jour 

jciM «#»•«-»«—! — . d a n s ses 
au-dessus du territoire attaques contre le Re ich et les ter 

que» se préparaient à une deuxième j que», a aon de trompe de par le *té abat tus _ 
at taque à basse altitude, un avion:monde. • d u B e i c n u ^ t établi que l'aviation rltoires occupés 
«le chasse a l lemand apparut. II re-' c** m o t » n o n t P " * t é envoyés _ _ _ ^ _ _ _ _ _ _ _ _ 

. ^ dan» le monde par un Journal ou ——_________- . ^ . 
poussa les avions soviétiques h o r s i u n ^ ^ é m # t t e

p
u r ^ ^ 4 , m a , . 

des l ignes avancées a l lemandes e t . o n p e U t l e s lire dan» le journal îon-
—- __•___• Idonién «'Daily Express». 

sont acharnés sur le navire endom 
mage jusqu'à ce qu'il eût coule. ZZ^Z', ?"" Ï! m é p r f " p a r l f d ' 

Quelques bombes „on; tombée , " " " d o n t * ' " " « y » "» entourent 

sur le:- instal lations marit imes du 
port d A'dalie 
dégâts. 

La Turquie proteste 

à Londres 

et réclame réparation 

Beyrouth. 8 juillet. — On 

occasionnant des La réglementation 
d e s dividendes 

en Allemagne 

Hollande ; des coUèges agricole», 
des écoles spécialisées d'horticul
ture ou d

A
e i ^ l f n e r " t ' " t

a l
m * " u

g e J e ( prend que le gouvernement d'An-
enfin des écoles nat ionales ou * e ; { ^ ; . . _ , , i _ m _ „ , •_____* •__• 

ap-

M. Sumner Welies déplore 
Pat d accroissement de bénéfices U Ctnflit qui S' i t t éltVt 

en temp» de guerre entre le Pérou et l'Equateur 

L'ordonn 

Les communiqués officiels 
ITALIEN 

RoMC, 8 JUILLET. — L e ouarlier généra/ de l'armée communique 

formeront n o „ v n « . . ~ . . „ . -.*- .*** » n o n seulement adressé une 
niéurs agricoles et des architectes protestation a Londres au sujet de p»raitre. Ble est 1 

_ . . . „ I l'agression commise par les Anglais ration d'Adolf Hitl 

formeront n o t a m m e n t des lngé-

paysagtstes. , . ( „ , i d a n s les eaux territoriales t u r q u e 
Q u a n t a u t x o U i è m e d e ^ é ^ i e c r ^ _ 

subsister les écoles vétérinaires de | r __ 4 i ^ _ t i _ _ ^ o f / v 

Saint -

Des escadrilles de notre aviation ont bombardé la base ennemie 
de Nlc* , ia (Ile d* Chyjare) ; d e . i n . U l l a t l o n s «e l'aéroport ont é té . ^ ô d e ' l'agriculture et à la corpo 

rieure qui 

<— — —-.—„-. tion de l'i 
n t été détrulU au sol et de nombreux autres n U o n â g r i c o l e l e u r s C a d r e s supé-

: t i tut nat ional a a g r a i «,,-_.. ' rtts en répe.ration, des dommages C , , .„ 
pour faire P ^ * " ? 8 . . » " ] ? ™ ^ causés à dM propriétés turques 
rieure qui fournira a 1 adminis tra- ; 

touchées 
ont été e n d o m m a g e a ! Tiexas 

En Afrique du Nord, quelques poussées entreprises par l'ennemi 
de» un i t é , d'infanterie et de chars d'assaut sur le front de Tobrouk ' avec de» unité» d'infanterie et ae m a r s • _ • _ _ • » >m » _ _ _ , __ . 

ont é té annihi lé* . . N t . a v i o n , de ce-mbat ont eff leaeement attaqué l e . L p r o b l è m e d e , z o n e , p o u r le Secours national 
travaux de fortlflcatlen* de Tebrouk ainsi que de* base* aérienne* à ™ «»•••—•»•_ _ _ * _ u u v a 

française et espagnole ' * " « * " K - - »•??• 
travaux de . » . .__—• — 

l'est de Marsa-Matrouk ; de violentés explosions et des Incendies ont 

été provaqués. 
Des avions anglais e u t lancé des bombes sur Tripoli e t sur Ben-

ghasi. 
En Afrique orientale, l'activité d artillerie dan» le secteur de 

L'oli'hèfH se p e u n u l t . 
L'ennemi a survolé la région dé Gondar e t a lancé quelques bom

bes sur des quartiers habité . . 

HONGROIS 

au Maroc 

allemande en matière Washington. 8 Juillet. — Las h o s -
dendes vient de tUilés entre le Pérou et l'Equateur 

l e r ^ u i v a n ^ i a q u e r , o n t Provoqué le plus grand mala i ie 
dividende ne peut excéder S pour d"l_ la capi la ie des Etats-Unis , 

nt du c»pit»l Indiqué dans le bilan M. Welies. sous-iecrétaire du dé-
Le. diatributlona de dividende, de parlement d'Etat, a déclaré à U M 

mais qu'il a formule aussi .oc.eié. anonyn«._ «™ot_ e n ^ o u u e ^ ^ ^ ^ ^ ^ q u e te , - _ . 

v e m e m e n t de l'Equateur lui avait 
En premier ueu. ie« entreprise» qui communiqué officiellement i o n avis 

p , u . V Y p c u r r c e n t i ^ X »undl au sujet de l'Incident, m a i . 
passer ce pourcentage dan* lavenir que le Pérou ne lui avait encore 

En aecond ueu. le» entreprises qui, fait parvenir aucune communlca-
dans le cadre d« la loi du stock d'em- , l Q n d , aorte que. provisoirement, 
prunt. ont déclaré un dividende »u- , ~ " ' . " "r , _ _ C . I K I _ H . _.r_-rir-
pèneur. ne peuvent plu. distribuer " 1"' *t*it Impossible de prendre 
cuvant».*, qu* le pourcentage qui a position, 
ete payé. rt i l a ajouté : 

déclaré. ^ r ^ ï S S ^ ^ n - ï ï d i « » • - u ^ f d ' h u i . c*pand_nV Je 
Ion de la Légion 'étrangère qui c o m - comme cét»it déjà le ca». en vertu1 puis dire qu un incident de os 

! battait depuis lé début des host l - d« l» '°» « u r ' • » t o c « d'emprunt. 1 genre entre deux paya américains 

l l T u r d a t T s t t t u r 'de Damour. ; , - T T ^ T ^ ^ I Z Z2&- ^ * » ? ^ T T \ t " * ? £ 
sous les ordres! du commandant ( .u i . .appuyant «ur le* dispositions ble. «u égard a la s i tuat ion Inter-

A sa descente des lignes, 

un bataillon de la Légion 

fait un do» 

_ _ _ ^ _ _ _ _ _ _ ! t ^ É _ i _ l l B - 7 U M S a versé aussitôt 
Noguéê. résidant général de Franee -• ^ J , h a u t commis-

la front oriental. — U n « FUeler Storck », 
• petit rayon d'action, atterrit près dus 

(Pb. Weitbud) 

, avion éclaireur 
chars. 

Maroc s'est rencontré avec lé 
général Orgaz. haut commissaire 
d'Espagne au Maroc. Les deux gé 
néraux ont procédé à un échange 
de vues sur les divers problèmes 
concernant les zones française et 

Nos imités motorisée* • a n n u r v e s t leur progression rapide. espagnole du Maroc. Ils ont étudié 

Elles ont franchi le Baréta. Leurs détachement» d'éclalraur* ont les solutions las plus propre, à l e . 

a t te int la fleuve Zbraes. 
Le» parte* «n* nou» avoua sable* Jnaqn'à présent sont minime» I regagné Tétouan 

BUDAPEST, 8 JUILLET. — L e chef i* fétat-major général Jet Hen 

Oeil communique 

dividende supérieur à 6 pour cent 
- . . — - . . - . _____», Pour le» autre» aoelété.. dan» 1» ca» 

au général Dents , haut commis - d u n uèpa»«m»nt du dividende d» 
saire de France, soixante-trois g pour cent, un» imposition praerw-
mllle francs pour le Secours na 
tlonal. 

La cathédrale Saint-Michel, 

à Beyrouth, a été détruite 

épuleara une partie du profit 
< char.e dé l'entreprise 
1 A ce sujet, le « Vo*!kl»cb*r Bwobarb-

écrit 
c Un de» principe» essentiel» di 

l'économie aoumiM au temp. d« 
guerr» est qu» de* bénéfice» n» pu»-

. Bruxelles, e Juillet. - D a n s la ^ t ^ \ " e ^ ^ ^ i t
t ' ^ t ^ x ^ " J i 

résoudre. Le fendrai Orgai a ensuite nuit de lundi à mardi, les bombar- . b é n M e M , n t » B » r a ) oompt* a—v_ 
diers britanniques o n t répété leur! pour la» divtd*ad*«. « 

nationale. » 

_ Au e*-r» «'na* auuutwtatrsa au 
profit d*. onivre» aocl-1** d* la a*a-
nn» k Toulon, un portrait du ai«ré 
cb»l Pétain. mi» aux enebéra» • été 
vendu quatre mille francs. 

— La nouvelle pasaareil* qui r*_-
pl.ee I» pont Salnt-Lonit qui a'ttatt 
ecroul» en décembre 193* vtaat S'étr* 
ouvert» k 1* circulation t Pan» 

— Va ***»n. »'*«t iiba.sl *» •» 
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